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Incendie d’envergure à la Sirmet 
 
 

Hier matin, un important incendie s’est déclaré dans un dépôt de 
métaux à la Sirmet à Gond-Pontouvre. 

 

 

Le panache de fumées était visible des kilomètres à la ronde. Noir et plutôt 
inquiétant, celui-ci émanait de la Sirmet, cette société de traitement de 
déchets métalliques, basée dans la ZI N°3, à Gond-Pontouvre. Hier matin, à 
8h37, les pompiers ont reçu les premiers appels les informant d’un important 
incendie sur ce site. Le brasier a pris dans un dépôt de stockage de déchets 
métalliques. Environ 200 mètres cubes sont partis en fumée, selon la 
Préfecture. 

 
Une lance sur une grande échelle a été utilisée par les pompiers. 

Quentin PETIT 

 
 
Très vite, pas moins d’une soixantaine de pompiers ont été engagés sur 
l’intervention. Il y avait là des soldats du feu de tout le département, des 
cellules dépollution, un poste de commandement installé tout près de l 
’entrée du site...Les pompiers ont mis en action une lance perchée sur une 
grande échelle. Et très vite, en milieu de matinée, le feu a été circonscrit. Le 
panache de fumées qui s’échappait du site s’est d’ailleurs éclairci au fil de la 



matinée grâce à l’intervention des pompiers. « Nous procédons aux 
opérations d’extinction avec l’entreprise car cela nécessite des moyens 
spécialisés. Notamment des grues, des grappins pour étaler les tas de 
ferrailles », expliquait vers 11 heures le colonel MOINE. 
 

 
Le panache de fumée était visible des kilomètres à la ronde. 

Repro C.L. 

 
 
« Le feu brûle au cœur et pour accéder au brasier, nous devons enlever tout 
ce qu’il y a autour. » 
 

L’origine serait « accidentelle » 
 

Pour prêter mainforte aux soldats du feu, des salariés de l’entreprise sont 
revenus afin de manœuvrer grues et grappins. Vers 14 heures, le feu a 
finalement été éteint, mais une surveillance a tout de même été laissée en 
place, assurée par la société. 
L’incendie n’a pas fait de blessés et selon la secrétaire générale de la 
préfecture Nathalie VALLEIX, « l’origine serait accidentelle ». 
Parallèlement aux opérations d’extinction, les pompiers ont dû gérer deux 
autres problématiques. Tout d’abord, lever les doutes sur la toxicité 
éventuelle des fumées. Des relevés ont été effectués près des plus proches 
habitations. « Et l’on est bien en deçà des seuils de toxicité », rassurait en 
fin de matinée Nathalie VALLEIX. « On n’est pas sur une toxicité de type 
Lubrizol », confiait également un pompier, référence à l’entreprise qui avait 
pris feu en 2019, à Rouen. 



En revanche, « des eaux d’extinctions se sont répandues dans le milieu », a 
annoncé la préfecture dans un communiqué hier après-midi, précisant que « 
la direction de l ’entreprise et les pompiers ont mis en place rapidement un 
dispositif pour réactiver au plus vite les bassins de rétention ». Pour enrayer 
cette pollution, des barrages flottants ont été installés. Et les analyses 
réalisées dans l ’après-midi ont révélé qu’il « n’y avait pas d’inquiétude à 
avoir. Tout est contenu », assure Nathalie VALLEIX. 
 
 
 

Extraits de l’article du site CL 
Déroulé de l’incendie 

 

L’incendie s’est déclaré vers 8h30. 

Mise à jour à 14h15 
Vers 14 heures, les pompiers engagés sur l’incendie de la Sirmet à 
Gond-Pontouvre ont fini par éteindre le brasier. Dans le même temps, 
la Préfecture de la Charente a communiqué sur cet événement et 
indique que : “Cet incendie a généré une fumée épaisse. Les premiers 

prélèvements effectués dans l’air n’ont pas démontré de toxicité ni de 

danger pour la population. Concernant les risques de pollution de l’eau, 

la direction de l’entreprise et les pompiers ont mis en place rapidement 

un dispositif pour réactiver au plus vite les bassins de rétention. Malgré 

tout, des eaux d’extinction se sont répandues dans le milieu. Des 

barrages flottants ont été mis en place nécessitant une surveillance.” 

Mise à jour à 12h00. 
On en sait davantage sur l’incendie d’envergure qui s’est déclaré vers 
8h30, sur le site de la Sirmet, à Gond-Pontouvre. Ce sont 200 mètres 
cubes de déchets métalliques qui ont pris feu. « A priori, ce serait 

accidentel », a indiqué en fin de matinée Nathalie Valleix, secrétaire 
générale de la préfecture. « Une enquête va être ouverte », ajoute-t-elle. 
En fin de matinée, le colonel Moine indiquait que le feu était 
« circonscrit. Il ne va plus se propager. » Le panache de fumées qui 
s’échappe du site s’est d’ailleurs éclairci au fil de la matinée grâce à 
l’intervention des pompiers. « Nous procédons aux opérations 

d’extinction avec l’entreprise car cela nécessite des moyens spécialisés. 

Notamment des grues, des grappins pour étaler les tas de ferrailles », 
explique le pompier. « Le feu brûle au cœur et pour accéder au brasier, 

nous devons enlever tout ce qu’il y a autour. » Pour prêter main-forte 



aux soldats du feu, des salariés de l’entreprise sont revenus afin de 
manœuvrer grues et grappins. 
 

 
Les salariés de la Sirmet aident les pompiers à étaler les tas de ferrailles. 

Quentin Petit / CHARENTE LIBRE 
 

À noter que l’incendie n’a pas fait de blessé. Par ailleurs, les pompiers 
surveillent la qualité de l’air. Des relevés ont été effectués près des 
plus proches habitations. « Et l’on est bien en deçà des seuils de 

toxicité », rassure la secrétaire générale de la préfecture Nathalie 
Valleix. Les mesures seront réitérées de manière régulière. « On n’est 

pas sur une toxicité de type Lubrizol », confiait également un pompier. 
A noter que le site de la Sirmet n’est pas classé Seveso. 
Au début de l’incendie, l’éventualité d’une pollution de la Touvre a pu 
inquiéter les pompiers. « C’est un point de vigilance », souligne le 
colonel Moine. « Mais le site est sur rétention, il y a une retenue et l’eau 

n’en sort pas », rassure-t-il. Pompiers et salariés de la Sirmet ont 
d’ailleurs tout mis en œuvre pour éviter ce risque. 
 
Au total, ce ne sont pas moins de 60 pompiers qui ont été mobilisés, 
dont la cellule dépollution et des engins lourds permettant aux soldats 
du feu d’intervenir sur le brasier sans trop s’exposer aux fumées. 
L’intervention devrait durer une bonne partie de la journée et les 
équipes de la Sirmet assureront une surveillance au cours de la nuit. 
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GOND-PONTOUVRE 
 

Pas d’impact sur la production à la Sirmet après l’incendie 

 
Le travail a repris normalement hier matin à la Sirmet après l’incendie 
impressionnant survenu dimanche matin et qui a mobilisé pas moins 
d’une soixantaine de pompiers. « Il n’y a aucun dégât matériel 

apparent. Les flammes étaient impressionnantes parce que c’est du 

plastique qui a brûlé. Le feu a pris dans une petite machine et ce n’est 

pas criminel, rassure le directeur du site, Samuel Hervé. Heureusement, 

il n’y a pas eu de blessés. Après les vérifications d’usage, toute 

l’entreprise est au travail. » 
 
 
 
 
 
 
 
 


